
Il est évident que faute de capacités
militaires leur permettant d’affronter les
forces de sécurité, les terroristes d’Al
Qaïda au Maghreb islamique (Aqmi) sévis-
sant dans la région de la Basse-Kabylie,
notamment à l’Est de la wilaya de

Boumerdès, se contentent et à moindre
risque, de déposer des bombes sur le bord
des routes, engins piégés qu’ils actionnent
à distance. Ils s’attaquent également aux
civils isolés et sans défense comme ils
l’ont fait mercredi à Si Mustapha, Sidi
Daoud et Baghlia. 

Ainsi, les terroristes des katibat El
Akram ont assassiné à Si Mustapha, dans
le centre de la wilaya de Boumerdès, un
homme âgé de 70 ans. 

Guedouche Mohamed, retraité, de la
Gendarmerie nationale, sortait de la mos-
quée d’El Qaria de Si Mustapha où il venait
d’accomplir la prière du maghreb lorsqu’il a
été abattu par les tueurs. 

Dans la même journée de mercredi,
vers 11 h du matin, deux individus venant
à pied, selon nos informations, de la ville
de Benchoud, toujours à l’est de la wilaya
de Boumerdès, ont surpris Guendoul
Boualem, père de 3 enfants, seul dans son
champ à Oued Sebaou, dans la plaine de
la commune de Sidi Daoud. Les deux indi-
vidus, des jeunes, ont tiré sur la victime
avant de prendre la fuite.

Il y a lieu de noter que Guendoul,
ancien patriote, a restitué son arme aux
autorités en 2000. Jeudi, le défunt n’était
pas encore enterré. Le procureur du tribu-
nal de Dellys, dont dépend la commune de
Sidi Daoud, a, selon nos sources, ordonné
le transfert de la dépouille de la victime
vers l’hôpital de Thénia pour autopsie. 

C’est une première s’agissant des
meurtres commis par les terroristes. En
effet, les citoyens de Sidi Daoud ne se font
aucune illusion quant à l'affiliation des
tueurs de Guendoul. 

Il s’agit bien, selon eux, des éléments
de la katibat El Ansar. Par ailleurs, dans la
même journée de mercredi, à quelques
courts kilomètres en face de Sidi Daoud,
plus exactement à la périphérie Est de la
ville de Baghlia, un repenti  a été tué par un
groupe armé. 

L'attentat contre le repenti Kouadri Ali,
dit Ali Kouah, âgé d’une quarantaine d'an-
nées, a été perpétré au niveau du village

socialiste ou El Qaria,  situé à la sortie Est
de Baghlia, sur le CW 52 reliant Baghlia à
Taourga.

Les assassins ont attendu que la victi-
me sorte de son domicile juste après la
rupture du jeûne pour lui tirer dessus.
Kouadri Ali a activé au sein des groupes
armés dans le massif de Sisi-Ali Bounab,
dans la commune voisine Laâziv en l'oc-
currence. 

Il était parmi les premiers repentis en
2000 à la faveur de la concorde nationale.
Il y a lieu de noter que deux jours avant
l’assassinat de Kouadri, à quelques kilo-
mètres du lieu de l’agression, une colonie
de militaire circulant sur le CW 52 a fait
l’objet d’un attentat à la bombe.

L’explosion de l’engin actionné à distan-
ce a tué un militaire et blessé deux autres.

Abachi L.

FIN DE SEMAINE SANGLANTE À BOUMERDÈS

Trois citoyens assassinés
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Les éléments de l’ANP toujours vigilants.
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Trois citoyens isolés et sans défense
ont été assassinés dans la wilaya de
Boumerdès, dans la seule journée de
mercredi. 

AÏN TAYA
Saisie de trois 

containers de pétards
A six mois de la fête du Mawlid

Ennabaoui, le trafic des produits pyrotech-
niques est signalé ici et là. Selon les
douanes algériennes, quelque 12, 43 mil-
lions d'unités de produits pyrotechniques
(pétards) ont été saisies lundi dernier par
les services des douanes au niveau du
port sec d’Aïn Taya (Alger). Selon l’infor-
mation rendue publique par l’institution
douanière, une opération de contrôle
effectuée par les services des douanes
sur trois conteneurs a permis de découvrir
4 225 cartons de produits pyrotechniques,
soit 12 428 692 unités, alors que la mar-
chandise a été déclarée comme étant de
la quincaillerie. Selon la même source, la
valeur de la marchandise saisie s'élève à
84,67 millions de dinars et les pénalités
encourues par les mis en cause s’élèvent
à 84 972 490 DA.

R. N.

Treize personnes, dont l’ex-DUC de la
wilaya de Souk Ahras, ont été placées sous
contrôle judiciaire. Parmi les personnes
arrêtées, figurent cinq fonctionnaires rele-
vant du même secteur, dont un ex-chef de
service et sept entrepreneurs. Les griefs
retenus contre les treize personnes sont
notamment «l’usage de faux et l’attribution
de marchés entachée d’irrégularités».
L’affaire remonte à l’année 2007 suite à
l’ouverture d’une information judiciaire sur
une affaire de «malversation sur les condi-
tions d’octroi de certains marchés publics».
Les mêmes sources ajoutent que les tran-
sactions nées de cette affaire sont de
l’ordre d’un milliard de dinars.

Barour Y.

SOUK AHRAS
L’ex-DUC et sept 

entrepreneurs sous
contrôle judiciaire

ANNABA

Intensification de l’émigration 
clandestine 

Alors que les gardes-côtes du
groupement territorial de Annaba
font état de l’interception de huit
harraga dont un mineur jeudi à
l’aube, à 18 miles marins (environ
30 kilomètres) du cap de Garde,
plusieurs groupes de jeunes des
cités populaires de Oued Eddeheb,
Didouche-Mourad et dans les
bidonvilles de Sidi Harb et
Boukhadra de Annaba, faisaient la
fête. 

C’était une manière à eux d’annoncer
la réussite de la traversée clandestine à
destination des côtes sardes (Italie) de
plusieurs de leurs camarades et voisins. 

Ils font partie du lot des candidats à
l’émigration clandestine ayant pris place à
bord de cinq embarcations munies de
puissants moteurs et chargées chacune
d’une vingtaine de jeunes en provenance
des côtes de Annaba. 

Ils avaient pris la mer successivement
tout au long de ces derniers quinze jours
de Ramadan à partir de la plage de Sidi
Salem, à la limite de la frontière d’Annaba-
Tarf. Nos sources précisent que les pas-
seurs ont mis en pratique une nouvelle

stratégie à même de leurrer les gardes-
côtes algériens. Elle consiste à attirer ces
derniers sur une embarcation dite «leurre»
à bord de laquelle auraient pris place de
vrais faux émigrants clandestins. Selon
des médias italiens, une trentaine de ces
jeunes auraient été interpellés ces der-
nières quarante-huit heures par la police

italienne à la suite de contrôles d’identité
aux portes de Cagliari (Sardaigne). 

Du côté de la direction des gardes-
côtes, c’est toujours le black-out total. Les
responsables de cette institution s’en
tenant à l’ancien système de communica-
tion ciblant un seul et unique média public.

A. Bouacha

Jeudi, aux environs de 22 h, deux terro-
ristes, qui s’étaient introduits dans la ville de
Sour-El-Ghozlane, à 30 km au sud-ouest de
Bouira, ont réussi à prendre la fuite après
que des policiers les eurent reconnus. 

Selon les informations en notre posses-
sion, les policiers, qui avaient pisté les deux
terroristes pendant plusieurs minutes, ne
voulaient pas user de leurs armes de peur
de blesser les passants en cette heure de la

soirée où la ville grouillait de monde. Les
deux terroristes, qui se sont rendus compte
qu’ils venaient d’être repérés, ont pris la
fuite du côté du cimetière, situé à l’ouest de
la ville, sur la route de Dechmia. 

En les poursuivant, les policiers ont
essuyé des coups de feu tirés. Les deux ter-
roristes ont réussi à prendre la fuite à la
faveur de l’obscurité.                      

H. M.

BOUIRA
Deux terroristes pris en filature à Sour-El-Ghozlane

TIZI OUZOU
Un terroriste blessé et deux
kalachnikovs récupérées 

à Souamaâ  
Un terroriste a été blessé et deux kalach-

nikovs ont été récupérées jeudi soir par la
garde communale de Souamaâ (daïra de
Mekla), apprend-on de source sécuritaire
locale. 

Selon la même source, jeudi vers 20h,
deux terroristes se sont rendus dans une
épicerie de la ville de Souamaâ, située à 42
km à l'est de Tizi Ouzou, pour s'approvi-
sionner en denrées alimentaires quand ils
ont été interceptés par les éléments de la
garde communale qui ont tenté de les neu-
traliser.  

Les terroristes, dont un a été blessé, ont
réussi toutefois à prendre la fuite, abandon-
nant leurs armes, deux kalachnikovs et les
provisions qu'ils venaient d'acheter, précise
la même source. 
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